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VIETNAM 
une éclatante 

victoire 
H Le Vietnam est un, le peuple vietnamien est un. Les Meuves pour­

ront se tarir, les montagnes s'érodei, mais cette vérité restera iruhaiigéen 
disait le président Ho Chi Minh. Et cette vérité était tellement forte 
qu'elle a galvanisé le peuple vietnamien tout entier dans la lutte armée 
contre l'agression et te joug des impérialistes américains, qu'elle a 
conduit le peuple d'un pays victime séculaire du pillage colonialiste 
à battre à plate-couture une superpuissance colossale. 

Car c'est bien le peuple du Sud qui s'est soulevé pour répondre à l'ap­
pel du Gouvernement révolutionnaire provisoire, participer à fa "campa­
gne Ho Chi Minh* lancée depuis le 26 avril et libérer totalement 
Saigon désormais «Ville Ho Chi Minlm. 

Même la presse bourgeoise occidentale des plus pourries et anticom­
munistes a dû reconnaître les faits : dans Saigon libérée les tortes popu­
laires de libération ont été acclamées : des dizaines de milliers rte dra­
peaux, confectionnés dans la clandestinité, ont été brandis au grand 
jour par toute une population indignée et révoltée contre la misère et 
la dictature fasciste • «.bienfaits» du «monde libre» à l'américaine -
et qui reconnaissait dans les forces de libération son armée. 

Tout au long de trente années de luttes armées les glorieux communis­
tes vietnamiens n'ont cessé de développer la guerre populaire. Servant 
las intérêts fondamentaux du peuple vietnamien, ceux de la lévolution 
nationale et démocratique préparant le socialisme, ils ont mobilise tou­
jours plus largement > peuple et construit ainsi une muraille indestruc­
tible que des millk ' s bombes, pas plus que les aimes les plus sophis­
tiquées des barbares agresseurs américains n'ont pu ébranler. 

La libération totale du Vietnam qui a connu tes crimes monst'ueux 
de la soldatesque française, japonaise, française encore et américaine, 
est avant tout une victoire de l'héroique peuple vietnamien. Mais elle 
est aussi une victoire des peuples du monde entier, notamment du 
tiers monde. En poitant des coups sérieux dans le monde entier à 
l'hégémonisme américain, les peuples du monde ont harcelé l'impé­
rialisme américain et l'ont plongé dans une crise insurmontable. 

Le peuple américain, en particulier la jeunesse et les minorités natio­
nales, a joué lui aussi un grand rôle en osant lutter contra les diverses 
administrations fascistes et bellicistes qui se sont succédées à la tête 
des Etats-Unis et en les contraignant à reculer. 

Dans le monde entier la résistance indomptable du peuple vietnamien 
a été et restera un prodigieux ferment révolutionnaire. 

Notre joie est immense mais elle ne doit pas endormir notre vigilan­
ce : les forces sinistres de l'impérialisme en particulier des deux super­
puissances, ies Etats-Unis et l'Union soviétique, existent encore. 

Nombre de pays vivent encore sous leur joug fasciste : qu'il s'agisse 
par exemple de la Corée du Sud pour les américains ou de la Tchécos­
lovaquie pour les sociaux-impérialistes soviétiques. ; et nombre de 
pays, notamment en Europe, sont menacés directement par les menées 
agressives des deux superpuissances. 

En elr'et la défaite des Etats-Unis au Vietnam est elle-même à replacer 
aussi dans le cadra de la rivalité qui oppose Etats-Unis et URSS pour 
l'hégémonie mondiale. 

En particulier il faut s'attendre à un nouveau coup d'accélérateur dans 
la dispute das deux géants impérialistes. Il est inévitable que le social-
impérialisme russe cherche è piofite: pleinement de la débâcle de l'im­
périalisme américain pour avancer ses pions et contrôler la pièce maî­
tresse pour la domination mondiale que constitue l'Europe. Et il est 
tout aussi inévitable q<jz l'impérialisme américain tente par tous les 
moyens de défendre son contrôle sur cette région vitale pour lui. 

C'est pourquoi nous devons acclamer le peuple vietnamien et nous 
inspirer sérieusement de son exempte afin de faire face avec succès 
à l'agression et à la guerre perpétrée par les deux superpuissances. 

VIVE L'HEROÏQUE PEUPLE VIETNAMIEN I 
VIVE LA LUTTE DES PEUPLES DU MONDE CONTRE L'HEGE­

MONISME, L'IMPÉRIALISME, LE COLONIALISME ET LE NEO-
COL ONIALISMEI 

DECLARATION DU COMITE CENTRAL DU P.C.M.L.F. 
L e 30 avril 1975 l'héroique peuple vietnamien a achevé de libérer 

complètement le territoire sacré de sa patrie. 
C'est une excel lente nouvelle qui remplit de joie les peuples révolu­

tionnaires du monde entier. Le Comi té central du Parti communiste 
marxiste-léniniste de France, quant à lu i , salue cette victoire comme 
u n événement d'une portée historique. La victoire du peuple vietna­
mien consti tue une immense contribution à la lutte des peuples du 
monde pour la destruction de l'impérialisme. 

Le peuple vietnamien est un peuple intrépide qui a lutté durant des 
dizaines d'années les armes à la main contre le colonial isme, le néo­
colonialisme et l 'impérialisme. L'impérialisme américain, bien que 
superpuissance des plus barbares a été incapable de plier par la force 
les peuples d ' Indochine à ses volontés. Ce colosse impérialiste a été 
battu à plate-couture par un peuple toujours guidé par l'esprit révo­
lutionnaire de l'immortel Ho Ch i Minh et soutenu dans sa juste cause 

par les peuples du monde entier, en particulier par le vaste tiers 
monde et par le peuple amé-icain. 

L'impérialisme américain a été battu dans le S u d - E s t asiatique. 
Mais tant que l'impérialisme et en particulier les deux superpuissan­
ces existent, le danger de guerre et d'agression demeure. 

Aussi imporle-l-il que les peuples du monde se soutiennent mutuel­
lement pour parvenir à la destruction de tout impérialisme. 

Que l'exemple magnifique de l'héroïque peuple vietnamien inspire 
les peuples du monde et en particulier les peuples d 'Europe menacés 
par l'agression impérialiste et renforce leur détermination à lutter 
jusqu'au bout pour l'indépendance et la l iberté ! 

V ive l 'héroïque peuple vietnamien ! 
Vive la lutte des peuples du monde contre le colonial isme, le néo­

colonial isme, l'impérialisme et l'hégémonisme ! 
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ESPIONNAGE SOVIETIQUE 
EN ASIE DU SUD-EST 

L'espionnage du social-impé­
rialisme soviétique dans le Sud-
Est asiatique ne date pas d'au­
jourd 'hui , mais sa récente recru­
descence s'inscrit dans le cadre 
dese l lo i t s q u c déploient les sovié­
tiques pour s'v étendre et s'y infil­
trer: C e s activités d'espionnage 
font partie de la dispute qui s'in­
tensifie entre l 'Union soviétique 
et l'autre superpuissance pour 
l'hégémonie mondiale. 

Les espions révisionnistes so­
viétiques dans le Sud-Est asiatique 
se livrent à leurs activités le plus 
souvent sous un manteau légat. 
Se lon la presse thaïlandaise, de­
puis 1958, les autorités thaï lan­
daises ont arrêté o u expulsé plu­
sieurs agents soviétiques travail­
lant comme «chef de la déléga­
tion commerciale», «attaché de 
presse» de l 'ambassade, ou «cor­
respondant de Tass». E n mai 
1972 , les révisionnistes soviéti­
ques ont désigné comme troisiè­
me secrétaire de leur ambassade 
à Bangkok Viktor Veklendo qui 
venait d'être expulsé comme es­
pion par la Grande-Bretagne. 

O n rapporte par ailleurs que le 
révisionnisme soviétique a établi 
un large réseau d'espions dans les 
pays d u S u d - E s t asiatique. La re­
vue thaïlandaise «Students» a 
révélé : «quelque 5 0 0 russes tra­
vaillent comme agents de rensei­
gnement dans les pays du Sud-
Est asiatique.» Un article du jour­
nal thaïlandais «Siam rath» a indi­
qué : «tout comme le fait la C I A , 
le K G B poste ses agents dans tou­
te la Thaïlande.» 

L e révisionnisme soviétique se 
sert aussi des entreprises commer­
ciales mixtes qu' i l a établies avec 
des pays d u S u d - E s t asiatique 
pour recruter des agents locaux. 
E n août 1973 , les autorités de 

Singapour ont arrêté un homme 
d'affaires de la Compagnie mari­
time mixte Singapour-Union so­
viétique. L 'homme d'affaires était 
chargé de «travailler pour u n ser­
vice de renseignement d 'un pays 
étranger par le canal de ses entre­
prises à Singapour», a annoncé 
un bulletin de la police de Singa­
pour. 

Les organisations d'espionna­
ge soviétiques non seulement 
recueillent des informations poli­
t iques, militaires et économiques 
dans le S u d - E s t asiatique, mais 
s'ingèrent aussi dans les affaires 
intérieures de ces pays. L e jour­
nal thaïlandais « La nation» a indi­
qué, dans u n éditorial à pro­
pos d u comité de la sécurité 
d 'Eta t , organisation d'espionnage 
soviétique, que celui-ci était «Une 
organisation complexe dotée de 
nombreux bureaux qu i coordon­
nent leurs activités de subversion 
dans les autres pays.» 

Il est bien connu que les révi­
sionnistes soviétiques envoient 
leurs flottes dans tous les coins 
du monde pour y recueillir des 
informations. Le Sud-Est asiati­
que n'y fait pasexcept ion. L ' A F P 
a révélé dans une dépêche qu 'on 
a découvert en janvier dernier «les 
activités subversives» engagées par 
un marin soviétique dans le port 
de Karangasem, sur l'Ile de Bai l , 
en Indonésie. Le général de briga­
de I. Pranoto. commandant de la 
région militaire des lies Lesser 
Sunda a donné, le 10 février, aux 
autorités militaires et civiles, l'or­
dre d'interdire la descente à terre 
de tout marin soviétique dans les 
ports de la région et a annoncé 
que des mesures seraient prises 
pour empêcher la violation des 
règlements. 

VIE DIFFICILE POUR 
LES CHOMEURS AMERICAINS 
Les articles décrivant des hom­

mes désespérés errant à la recher­
che «l'un emploi sont légion dans 
la presse américaine. A T u c s o n , 
Ar izona, une offre d'emploi com­
me balayeur a attiré un millier de 
demandes. Récemment à At lanta , 
plus de 3 0 0 0 chômeurs onl pas­
sé la nuit dehors dans le froid 
parce que 125 places dans les ser­
vices publics riaient proposées. 
Dès que la rumeur ffe répandit 
dans la foule que les emplois se­
raient distribués sur la base du 
«premier venu, premier servi», 
chacun joua des .nudes et bous­
cula le voisin pour: arriver le pre­
mier. L e s porte! du bureau d'em­
bauché de la ville furent cassées 
et un certain nombre de person­
nes furent hlossées.Le maire de la 
ville a dit : «ce qui se passe ici . 
est à l'image de ce qui se passe 
dans lout le pays : la recherche 
désespérée d'un travail.» 

L'aggravation de la crise éco­
nomique force aussi un grand 
nombre de chômeurs américains 
à parcourir tout le pays a la re­
cherche d'un travail. Le «Washing­
ton post» fait remarquer que des 
dizaines de milliers de chômeurs 
vont de ville en ville avec toute 
leur famille, dans l'espoir de trou­
ver un travail quelque part. Beau­
coup d'entre eux ont dù deman­
der de l'aide car ils sont à bout 
de ressources. Une société d'assis­
tance de New-York estime que 
quelques 40 000 chômeurs sont 
venus lui demander de l'aide au 
cours des trois premiers mois de 
cette année, chiffre en augmen­
tation de 25 % par rapport à la 
même période de l'année derniè­
re. «Les gens voyagent comme 

des nomades à la recherche d'un 
emploi** écrit le «Guardian», 
«au départ, ils pensent qu'ils peu­
vent trouver un travail au Texas 
ou sur la côte occidentale, mais à 
l'arrivée, ils ne trouvent rien». 

L e chômage a jeté un grand 
nombre de travailleurs à la rue. 
en les réduisant à la misère. Le 
« l ine Urnes» de Pennsylvanie a 
public le 14 mars l 'annonce hor­
rible faite par un chômeur, père 
de Iroîs enfants : «à vendre :un. 
œil humain pour transplantation, 
5 000 dollars ou mieux.» Sans 
travail depuis plusieurs années, 
l 'annonceur avait 4 0 0 0 dollars 
de dettes. #J'ai vendu tout ce que 
je pouvais vendre... il ne me reste 
plus que des meubles délabrés.» 

De nombreux cols blancs qui 
touchent un salaire moyen se 
trouvent également au chômage. 
L e s chiffres publiés en décembre 
1974 par le département du tra­
vail américain laissent apparaftre 
que I 787 0 0 0 cols blancs sont 
au chômage. 

I au chômage croissant et 
à la détérioration constante des 
conditions de vie des chômeurs, la 
classe ouvrière et les autres travail­
leurs américains intensifient leur 
lutte contre les monopolistes qui 
rejettent sur eux le fardeau de la 
crise économique et s'organisent 
pour défendre leur droit à la vie 
et leurs intérêts. 

Selon les stalistiqucs officiel­
les américaines, le nombre des 
chômeurs at leinl 8 mill ions, et 
celui des chômeurs partiels 3,9 
mill ions. Le total s'établit donc à 
près de 12 mill ions de personnes. 
L e laux de chômage a augmenté 
de 8,7 %, record le plus élevé de­
puis la Seconde guerre mondiale. 

R O U M A N I E 
Dans sa chronique ouverte à 

l 'occasion d u 30ème anniversaire 
de la victoire sur le fascisme, le 
journal roumain «Scinteia» rap­
pelle la politique impérialiste d u 
plus fort de l'Allemagne hitlé­
rienne et conclut que la Rouma­
nie «s'oppose toujours et indé-
fectïblement aux actes impéria­
listes de domination et de diktat, 
au recours à la force et à la me­
nace par la force, et à l 'exercice 
de la pression militaire et écono­
mique pour imposer la volonté 
d 'un pays à d'autres.» 

I R A N / I R A K 

L e rapprochement entre l'Iran 
et l'Irak a bloqué le passage aux 
intrigues de l'étranger dans cette 
région, a déclaré Saddam Hu-
se in , vice-président d u conseil 
irakien d e commandement d e la 

Dépêches 
révolution, rapporte le journal 
iranien «Kayhan International». 

«Nous nous opposons à toute 
présence militaire étrangère dans 
quelque endroit d u monde que ce 
soit, sans parler de notre propre 
territoire.» 

F I N L A N D E 

La presse finlandaise rapporte 
aujourd'hui que la police de sécu­
r i té finlandaise a arrêté un étu­
diant américain accusé d'espion­
nage au service d 'un autre pays 
étranger. 

Selon «Suomenmaa» et «Uusi 
S u o m i » , cet agent secret, L e e 
Ounnar Haglund, a été pris il y a 
quinze jours lorsqu'il allait à la 
rencontre d'un «citoyen soviéti­
que». L e s journaux finlandais 
rapportent que l'étudiant améri­
cain appartient probablement à 
un grand réseau d'espionnage. 

INDOCHINE CHMQ ANS APRES 

I l y a c inq ans, le 25 avril 
1 9 7 0 , les dirigeants des trois peu­
ples Indochinois signaient une 
déclaration historique c o m m u n e 
et tissaient de solides liens pour 
faire face à l'agression U S éten­
d u e au Cambodge. 

C inq ans après ta Conférence 
au sommet des trois peuples In­
dochinois, la situation est excel ­
lente pour eux ; à l 'occasion de 
cet anniversaire, les dirigeants 
des trois peuples ont adressé dé­
clarations et messages qui souli­
gnent la nécessité d e dévelop­
per la solidarité militante déjà 
nouée ; telle la conclusion je 
Norodom Slhanouk aux diri­
geants vietnamiems et laos : 

«Ces grandioses victoires rem­
portées par chacun de nos trois 
peuples sont certes dues aux sa­
crif ices consentis par chacun 
d 'eux, mais elles sont insépara­
bles des liens de solidarité et 
d'amitié qu i ont été tissés depuis 
la déclaration c o m m u n e publiée 
le 25 avril 1970. Nous ferons 
tout ce qu i est en notre pouvoir 
pour préserver, consolider et dé­
velopper toujours davantage cette 
amit ié fraternelle que nous avons 
forgées en c o m m u n tout au long 
d e c e s c i n q années de lutte contre 
l 'agressionde l ' impérialisme amé­
ricain et de ses valets.» 

BIENVENUE A TENG-SIAO-PING 
MEETING 

le dimanche 11 MAI 
14 h, Mutualité, salle A 

métro Maubert-Mutualité 



REDON : LES FAUX DEFENSEURS 

DES TRAVAILLEURS SE DEMASQUENT 

Depuis 6 mois, les travailleurs de 
Garnier luiieni pour le droit au tra­
vail poui tous. La bourgeoisie, oou-
voirs publics et patronat, veut leur 
imposer 200 licenciements. 

Las travailleurs de Garnier ont 
bénéficié dam celte lutte d'un vaste 
souiien populaire. Un Comité île Sou­
tien large n'a pas ménagé ses ottorts 
pour laite connaître leur lutte et la 
soutenir. O'autres comités se sont 
créés, à Rennes et a Vannes notam­
ment. 

Man les syndicats n'ont pas mobi­
lisé les travailleurs iiour IMPOSER 
dans les fait s leu> juste mot d'ordre 
«NON AUX L ICENCIEMENTS I». 

M en a résulté lassitude ei démo­
bilisation dans une proportion impor­
tante des travailleurs. 

C'est le moment qu'ont choisi 
les pontes dépar terne maux P«C»F-
CGT, pour atanter leur «coup de 
poignard» dans le dos des travailleurs 
en lutte. 

Bafouant les régies les plus élé­
mentaires de la démocratie syndicale. 
Collet, ponte révisionniste départe­
mental P«C»F-CGT 

- fait cavalier seul en contactant 
sans la C F D T , Akesson (la direction) 
et Pouvoirs publics, 

- pond par dessus la tète da la plu­
part des délégués, un tract ignoble 
qu'il a encore le culot de signer oSec-
tion syndicale CGT Garnier». 

QUE DIT CE TRACT ? 
Il explique C O M M E N T F A I R E 

pour licencier les !'»0 travailleurs Q U I 
«empêchent» l'application du «plan» 
Akesson : 

1 • on met à la retraite tous ceux 
qui ont 54 ans et plus, avec une retrai­
te «convenable» (I? )... 

2 • on envoie 20 ieunes en forma-
tion... pendant 2 ans III 

3 • «Comme la direction Akesson 
le dit elle-même...» ISi c'est Akesson 
qui le dit I . J il y a une rotation de 
10 % du personnel : on en lait encore 
sortir 63 ! C'est ainsi qu'on spécule 
sur les départs pour maladie, accident, 
décès.etc., belle mentalité... 

624 • 146 : 478, le compte 
Id'Akesson I) y est I 

C'est ce que la feuille révisionniste 
locale appelle des "Objectifs précis et 
réaiistesH M 

Collet étant largement démasqué 
par tes travailleurs, c'est Frémm, autre 
ponte départemental qui s'est chargé 
de conduire au vote de trahison : 496 
votants>'624 inscrits - 269 oui • 254 
non. 

Conclusion de la CGT : ail faut 
démocratiquement accepter la déci­
sion ^e la majorité». 

Dans l'usine et à l'extérieur des 
travailleurs ont réagi par des inscrip­
tions : H C G T trahison», «Non a la 
collaboration», a La lutte continue». 

Des travail leurs (parmi lesquels des 
militants CFDTI ont pris conscience 
que les pontes révisionnistes sont les 
pires ennemis de la classe ouvrière. 
Correspondant H.R. 

Solidarité avec les travailleurs 

du foyer Lou Cantou en grève 

Suite au licenciement d'un éduca­
teur du loyer Lou Cantou (foyer 
d'accueil et d'hébergement pour jeu­
nes filles - 1 rue des Anthémis *) 
la quasi-totalité du personnel 13/14 
est en grève depuis san matin 
19 avril. 

Ce licenciement soi-disant pour fau­
te grave non précisée est en fait 
une attaque dirigée contre tout le 
personnel. Déjà en janvier 75 des 

le licenciement avaient été 
à rencontre de 5 de ses 
en mars 75 des sanctions 

é adressées à trois éduca-
innulées par la direction 

qui ont 
vraiment 

le sentiment de prendre 
leur sort en main. 

menaces c 
proférées 
membres, 
avaient été 
teurs puis 
grâce à l'action du personnel. 

Enfin lundi 14 avril le Conseil 
d'administration donne sa «dernière 
chance» au personnel : c'est la colla­
boration ou le divorce. 

Vendredi 19 avril un éducateur est 
licencié 
Actuellement notre position est for­

te. - 13 grévistes sur 14 ; fous les 
services sauf la secrétaire, 

• occupation totale des 
locaux par les grévistes depuis lundi 
matin, la directrice étant partie de 
u n gré, - soutien spontané des filles 

Mais nous subissons des pressions de 
tous côtés, de la part de la préfecture 
DASS, association, direction, sur : 
- le personnel : 2 éducateurs sont 
menacés de «conséquences graves» 
pour faits de grève, tous sont mena­
cés de perdre leur emploi. • les 
pensionnaires : en particulier les 
mineures. Leur évacuation est exigée 
sous prétexte de sécurité, toutes sont 
menacées d'être privées de soutien du 
lait de leur implication dans le 
conflit. 

Le but évident est de vider le foyer 
et de nous affaiblir. 

Nous nous battons pour le droit au 
travail, pour le droit de grève, contre 
la rentabilisation de rétablissement 
dans le cadre de la loi sociale, contre 
les atteintes à la liberté pédagogique. 

Notre lutte rejoint celle de tous les 
travailleurs de la santé, c'est pourquoi 
nous vous appelons à nous soutenir. 

VENEZ NOMBREUX AU F O Y E R 
Les travailleurs du Cantou 

Syndiqués C F D T - FO 
et non syndiqués. 

M A R S E I L L E : ALU-SUISSE EN L U T T E 
Chez Alu-Suisse, une usine 

multinationale qui fabrique du 
cadnium el des machines à em­
baller, 80 ouvriers sonl en grève 
depuis le 7 avril. Les travailleurs 
sont déterminés à poursuivre la 
tulle, ils organisent eux-mêmes 
des collectes dans les quartiers 

nord de Marseille et dans d'autres 
usines, distribuent leurs tracts. 

Soutenons la lut le des tra­
vailleurs d'Alu-Suisse pour la sa­
tisfaction de leurs légitimes re­
vendications. 

Les travailleurs d'Alu-Suisse. 

la solidarité 
à la sauce révisionniste 

L'H.R. du 4 avril informait de la 
fermeture de l'usine de Pêchmev-
UgineKullmann de Wattrelos (Nord) 
devenue non rentable en raison du 
triplement du prix du chromite par 
le social-impérialisme russe qui tente 
de s'assurer le monopole dans l'uti­
lisation de ce produit. 

Les directions syndicales de Wat­
trelos attendaient de savoir le nombre 
de travailleurs acceptant des muta­
tions pour décider dos actions ! Tout 
un programme ... de capitulation. 

Aussi, rien d'étonnant qu'aucune 
informatte.i et mobilisation ne soient 
faites et proposées par la CGT dans le 
secteur chimie du trust PUK. A 
l'usine de Pierre Bén.te. la CGT s'est 
bien gardée de sortir un tract. Aux 

travailleurs décidés de soutenir ceux 
de Wattrelos. les bonzes syndicaux 
ont répondu : nOn ne peut rien faire, 
s'il fallait débrayer à chaque ferme­
ture d'usine, on passerait son temps 
à soutenir, il faut attendre que des 
tournées d'action soient décidées». 

Les révisionnistes révèlent ici tout 
le mépris qu'ils ont des intérêts de la 
classe ouvrière en isolant les travail­
leurs de Wattrelos et en s'opposant au 
réflexe de classe des travailleurs : la 
solidarité. Les journées d'action qu'ils 
proposent régulièrement ne visent 
qu'à démobiliser les travailleurs et à 
rentrer dans le cadre d'action du 
P M C O F . parti traître au prolétariat et 
à la nat ion. 
Correspondant Pierre Bénite (Rhône) 

Gennevilliers : Une nécessite, 
mettre en échec 
la nouvelle tactique 
P"C~F-CGT 

Le Centre de changements de gaz 
(C.C.G.) à Gennevilliers, centre 
G.D.F., qui a pour fonction le chan­
gement du gaz de ville en gaz naturel 
doil lermer on 1978. Les employés 
et ouvriers du centre se battent de­
puis plus d'un an (grèves, manifes­
tations dévoyées par les directions 
syndicales! pour obtenir satisfaction 
à leurs revendications. 

Après avoir lancé quelques ordres 
de grèves au cours de l'année derniè­
re, les directions syndicales se sont 
réunies et sont tombées d'accord pour 
décider une «action commune» vu le 
départ imminent de plusieurs dizaines 
de nos collègues. La décision lut d'al­
ler manifester le meicredi 16 avril è 
la Direction Régionale de G.D.F. à la 

Oéfense (Q.G. G.0.F.1 pour"porter à 
un haut niveau les revendications 
prioritaires pour l'ensemble des 

Cette discussion n'apporta aucun 
point positif nouveau. Devant cet 
état de fait, de nombreux travailleurs 
décident la grève générale. Les direc­
tions syndicales prisent de panique 
devant les travailleurs en colère, 
décident de prendre une «décision 
énergique» : Grève d'une journée 
par service à Gennevilliers, avec délé­
gation chez le contrôleur général ; 
puis l'ordre de rentrw chez soi fut 
donné «car il était l'heure de dinem. 

• Les travailleurs du centre doivent 
obtenir satisfaction à leurs légitimes 
revendications mais ils doivent s'op­
poser aux magoui liages et aux tra­
hisons des représentants syndicaux. 

notamment C.G.T., ultra-majoritaire. 
En effet, la lédération C.G.T. sous 
direction révisionniste du P«CnF 
cherche à dévoyer la lutte des tra­
vailleurs du centre pour les amener 
sur ses objectifs révisionnistes de 
trahison nationale. En dévoyant la 
lutte légitime des travailleurs, ils 
essaient de faire passer leur nouvelle 
«tactique dure» qui consiste à ame­
ner les travailleurs dans une impasse 
et à en rejeter la faute sur les direc­
tions régionales pour servir leur poli­
tique de harcellement du pouvoir 
actuel et ainsi pour passer pour des 
«durs», des véritables défenseurs de 
la classe ouvrière. Mais leur nouvelle 
tactique consiste surtout à affaiblir 
l'économie et l'indépendance natio­
nale du pays face à l'appétit déme­
suré du social-impérialisme dont ils 
sont les agents en France, harcellant 
le pouvoir de grèves dont ils ont la 
direction et dont les revendications 
sont tronquées pour leurs intérêts, 
tout en recherchant une caution des 
travailleurs. 

Les travailleurs du centre doivent 
se battre, unis à la base pour obtenir 
satisfaction à leurs légitimes revendi­
cations, contre «toutes transforma 
lions» de leurs revendications par 
les syndicats et mettra en échec la 
nouvelle tactique C.G.T.-P«C»F, vé­
ritable cinquième colonne du social-
impérialisme en France qui prétend 
i l'hégémonie mondiale. 

Des lecteurs de l'H.R. 
Travailleurs du C.C.G. 

D E M A N D E Z , L I S E Z , S O U S C R I V E Z , F A I T E S S O U S C R I R E , D I F F U S E Z , 

L ' H U M A N I T E R O U G E Q U O T I D I E N 

S O U S C R I P T I O N 
Le 1er mai au matin, le 

montant de la souscription 
s'élevait à : 6 6 4 5 0 , 8 7 F . 

Du 28 avril au 1er mai, 
2 639 ,60 francs ont été reçus. 



6000 à PARIS 
de la Bastille à Belleville 

6 000 personnes ont répondu a l'appel des communistes maxist es-
léninistes de Franco en mamlVsiunt de la Basil Ile à Belleville. Dif­
férentes organisations françaises el étrangères s'étaient jointes à la 
manifestation, en particulier le Mouvement pour l'indépendance ei 
la l iberté, ainsi que le M R P P el l ' tK'MI I' qui avaient appelé les tra­
vailleurs portugais à manifester. De nombreux travailleurs immigres 
étaient présents, en particulier portugais, qui dénonçaient les deux 
superpuissances et le social-fascisme. 

Cette manifestation a été évidemment marquée par la victoire histo­
rique des peuples vietnamien et cambodgien : ^Saigon libéré. Gloire 
à Ho Chi Minh '« a été souvent lancé, ainsi que Vietnam. Lan*. 
Cambodge, la guerre du peuple est invincible• O n pouvait également 
entendre le* chants patriotiques vietnamien» et khmerv 

l.a manifestation a af f i rmé avec force son *ouncn au tiers monde 
'•Asie, Afrique' Amérique latine . noulien total aux peuple» du tien 
monde fa a été fréquemment repris. 

Les manifestants ont témoigné de leur soutien total au combat des 
peuples arahes, en particulier de Palestine ..Fedayin, fedayin. Pale' 
line vaincra .'». «Le Golan aux Syriens, le Sinai aux égyptiens, la 
Palestine aux Palestiniens 

De nombreux mots d'ordre dénonçaient les deux superpuissances et 
leurs préparatifs de guerre : -Hors de Méditerranée les deux supt'r-
puissance*» a été fréquemment entendu. 

Les manifestants ont témoigne de leur détermination à défendre 
l'indépendance nationale : tNi Washington, ni Moscou, indépendan­
ce nationale», «A bas les superpuissance*, rive l'indépendance .'» ont 
elé maintes fois entendus. 

Aux côtés des camarades portugais présents, la manifestation a dé­
noncé les manoeuvres du social-imn*>rialismt- au Portugal : • Brejnev, 
bas les patte* .' Vive la lutte du peuple portugais t», 

L e social-impérialisme et ses agents en France ont été dénoncés 
vigoureusement : » Détente, bidon. Moscou prépare l'agression !», 
«Le social-tmpi-nalistne s'arme ftisuu'aux dcnl*, le P*C»F désarme 
notre peuple». -Marchais, Lêrvy, a bas les nouveaux hollabos .'«, 
••Marchais. Leroy, traîtres à la nation, traître* au prolétariat V 

A de nombreuses reprises les manifestants ont lancé 'A bas le 
P-C»F. vive le PCMLF !» 

Au cours de la manifestation des camarades appelaient les travail­
leurs à soutenir financièrement «L 'Humani té rouge» quotidien. De 
nombreuses personnes présentes sur le parcours ont acheté noire 
journal , apporté leur contr ibution à ta souscription el certaines ont 
rejoint le cortège. 

La manifestation a • \p< M >n soutien aux revendications ouvriè­
res. De nombreux mots d 'o;dr* appelant a la lutte contre le chômage 
ont été lancé* : i,\'on aux licenciements, non au chômage, du travail 
pour tous 

C'est au chanl de «l ' Internationale), que la manifestation s'est dis-
persée après que la foule ait lancé -PCMLF, PCMLF 

Sans nul doule cette manifestation qui a témoigne de l ' influence 
grandissante des marxistes-léninistes dans notre pays, aura renforce 
la détermination de chacun. 

PROVOCATION REVISIONNISTE 

Afin de semer la confusion, da bandeaux, imprimes portant l'ins­
cription : «Tous avec Bigeard ù 10 heures à la Baslillc» o e*«- voilés 
a Pans sur nus affiches appelant ù manifester le 1er Mai. Cette pro­
vocation ne pur tait pas de signature mais l'identité d- cefx qu'elle 
sert est claire . les dirigeants rémtonnistes. 
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